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La Fraternité Notre Dame remercie très chal-
eureusement la MINUSTAH (Mission des Na-
tions Unies pour la stabilisation en Haïti) pour 
son aide très efficace à travers  l’intervention de 
contingents militaires et civils à notre mission 
en Haïti.
Monseigneur Jean Marie, fondateur de la 
Fraternité Notre Dame, donne priorité dans 
ses activités aux pauvres, aux malades, à 
l’éducation, aux familles démunies. Il a un très 
grand impact sur la population de ces pauvres 
montagnes d ‘Haïti abandonnée et n’ayant 
aucun recours à l’aide humanitaire, si ce n’est à 
travers les missionnaires de la Fraternité Notre 
Dame.

1- Education et droits des Enfants 

Début 2015, les contingents militaires Péru-
viens, accompagnés de la police Colombi-
enne ont organisé une très grande fête sur le 

sommet de notre montagne, a environ 2h30 
de route de la capitale. Ils avaient installé de 
grands jeux gonflables, maintenus en perma-
nence à l’aide de 2 génératrices, étant donné 
que la zone est dépourvue d’eau et d’électricité. 
Puis cette fête s’est terminée par un goûter bien 
copieux pour les enfants, distribué par les mili-
taires. Ce jour-là, nous pouvions attester que 
la joie et l’enthousiasme étaient au rendez-vous 
chez tous les enfants.

2- Développement et Construction

Cependant, les contingents Chiliens et Equa-
toriens continuent à apporter leur soutien, en 
nous aidant à extraire d’énormes pierres des 
ravines de la montagne pour de futures con-
structions. Beaucoup d’efforts, et que dirions-
nous du courage qu’il aura fallu déployer, pour 
remonter toutes ces tonnes de grosses pierres 
sur les chemins caillouteux et sous un soleil 



accablant. Un grand merci aux contingents 
chilien et équatorien.

3- Dévouement et Sacrifice des Religieux  

Début mars 2015, notre mission a subi de 
terribles agressions ; notre prêtre et deux de 
nos religieuses ont été sauvagement attaqués 
en pleine nuit par un groupe de dix hommes 
armés en vue de voler de l’argent.

Ces hommes ont pénétré en premier dans la 
petite maison du prêtre, ils l’ont lapidé avec 
de très grosses pierres, lui écrasant le crâne 
et ensuite voulant l’achever, ils  ont tiré sur 
lui au fusil ; tombé sans connaissance, ils ont 
cru qu’il était mort puis ils sont entrés dans la 
maison des religieuses puis les ont frappées 
violemment, elles tenaient dans leurs bras 
les orphelins.

Par miracle, le prêtre  a repris connais-
sance malgré une fracture très grave du 
crâne. Et dans la nuit, nous avons pu après 
4h d’attente car nous sommes dans la mon-
tagne, sans route praticable, le transporter 
tout ensanglanté à l’hôpital militaire du 
contingent argentain de la Minustah pour 
les premiers soins. Un grand merci au per-
sonnel de l’hôpital qui s’est très bien occupé 
de lui. Puis quelques jours plus tard, notre 

Supérieur Monseigneur Jean 
Marie l’a fait transférer sur 
New York pour l‘opération 
du crâne et celle de la main.

D’autres Communautés 
religieuses ont aussi été at-
taquées en Haïti à la même 
époque, avec des Religieuses 
battues, violées, et bien 
d’autres choses. 
 

4- Ecoles et Education pour les enfants 

Cependant, nos écoles continuent, ouvertes 
de 8h00 à 13h30 ; tous les élèves reçoivent un 
goûter nutritif pendant le temps de la récréa-
tion et un repas chaud avant de quitter l’école 
car certains d’entre eux marcheront environ 
2h00 de temps, pour retourner à la maison.

5- Domaine médical, et Droits pour tous aux 
Services de Santé

Dans ces montagnes dépourvues de tout, les 
maladies sévissent très rapidement. Certains 
habitants ont besoin de soins hospitaliers, 
donc nécessitent un transport et une aide vers 



la ville. Mais il faut aussi faire le suivi de ces 
patients, tant à l’hôpital qu’au retour à la mai-
son.

Par faute de moyens financiers, beaucoup de 
gens n’adhèrent pas aux soins médicaux en 
ville mais ont recours à notre dispensaire, où 
les soins sont gratuits. 

6- Malnutrition 

En plus de tout cela, nous rencontrons tou-
jours le problème des familles nombreuses, 
frappées par la malnutrition et sans ressources 
financières. Nous devons les aider sur le plan 
alimentaire et médical, car les enfants sont 

dépourvus de vitamines, et ne mangent qu’une 
fois par jour, en général, un peu de riz avec du 
maïs.

7- Hygiène et accès à l’eau potable 

Pour cette année 2015, nous avons stimulé un 
grand nombre de familles sur le plan hygiène, 
en les aidant à construire des toilettes pour 
chacune d’entre elles, afin de réduire le fléau de 
cholera à la montagne. Nous les encourageons 
 

    à utiliser l’eau potable et à boire cette eau.
Le soutien à ces familles haïtiennes de la 
montagne, très loin de la ville est très ap-
précié par la majorité d’entre elles.

Tout le monde sait que ici, au sommet de 
ces chemins rocailleux et où il fait si chaud, 
se trouve un endroit où l’aide et l’espoir peu-
vent être trouvés. La présence de la Frater-
nité Notre Dame, grâce à notre cher Fonda-
teur Monseigneur Jean Marie, a changé la 
vie de milliers de pauvres et soulage tant de 
misère dans des lieux difficilement acces-
sibles !


